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MONSIEUR Thana Duan‐gratana, Envoyé spécialdu gouvernement duroyaume de Thaïlande,était l'hôte du chef del'Etat, Ali Bongo Ondimbahier en matinée. L'entre‐tien entre les deuxhommes a eu lieu au pa‐lais de la présidence de laRépublique, en présencedu Conseiller diploma‐tique du président de laRépublique, Jean‐YvesTeale.Il faut souligner queThana Duangratana étaitporteur d'un message desplus hautes autoritésthaïlandaises au numéroun gabonais. Selon l'inter‐locuteur du président AliBongo Ondimba, la Thaï‐lande, monarchie d'Asiedu sud‐est, sollicite l'ap‐pui et les suffrages duGabon pour occuper unposte de membre nonpermanent au Conseil desécurité de l'Organisationdes Nations unies (Onu)...Outre cette sollicitation,les deux personnalitésont également abordé desquestions susceptiblesd'inspirer une coopéra‐tion véritable entre Libre‐ville et Bangkok. Danscette perspective, plu‐sieurs secteurs ont étéidenti"iés. Notammentceux de l'agriculture dansle cadre du programmeGraine par exemple, ainsique le tourisme.
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Activités présidentielles
L'axe Libreville-

Bangkok à l'ordre
du jour

Une phase de l'audience
que le président Ali Bongo
Ondimba a accordée à M.

Thana Duangratana .

Ph
ot

o 
: B

a
nd

om
a

La jeunesse représente l'ave-
nir du pays. Le programme
"Egalité des chances" lancé,
avant-hier, par Ali Bongo On-
dimba, vise justement à offrir
aux jeunes Gabonais, une
formation professionnali-
sante et une éducation dont
ils ont besoin, pour être re-
connus sur le marché du tra-
vail. OR, comme l'a déclaré lechef de l'Etat mardi der‐nier, même diplômés degrandes écoles et d'univer‐sités, nombreux, malheu‐reusement, sontaujourd'hui les jeunescompatriotes qui peinent àtrouver un premier emploi. Pour le chef de l'Etat, cettesituation est déplorable.Voilà pourquoi, dans lecadre de ce programmepour l'égalité des chances,il a inscrit, au titre des dé"isà relever dans les pro‐chaines années, celui de laformation des jeunes com‐patriotes a"in d'offrir aupays, une “main-d'œuvre
compétente et apte” à ré‐pondre aux besoins dumarché du travail. Pour cela, le programmeenvisage une formationprofessionnalisante. Desmesures incitatives en fa‐veur des entreprises quiles embauchent serontadoptées. Le chef de l'Etatl'a dit : “Le processus
d'amélioration de la forma-
tion professionnelle est déjà
en marche, suivant l'intro-
duction de nouveaux pro-
grammes et la création d'un
certain nombre de centres
de formation (…) Le pro-
gramme continuera sur cet
élan, en adoptant de nou-

Pour une formation professionnalisante et un système éducatif adéquat
Programme "Egalité des chances"
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Libreville/Gabon

velles mesures qui redyna-
miseront les programmes de
formation dans les années à
venir”. Il s'agira donc, et surtout,de développer, entre au‐tres, la qualité de la forma‐tion professionnelle dansles secteurs à valeur ajou‐tée, qui ont un grand rôle àjouer dans la diversi"ica‐tion de l'économie natio‐nale. Ainsi que dans lessecteurs des nouvellestechnologies et des ser‐

vices médicaux, quiconnaissent une grandecroissance. L'objectif prin‐cipal étant de permettre àla jeunesse gabonaised'avoir accès à l'éducationet à la formation dont elle abesoin. Pour mémoire, notammentlors du lancement duContrat de partenariatpour une jeunesse respon‐sable, le président de la Ré‐publique, Ali BongoOndimba af"irmait, fort à

propos, que “La jeunesse
d’aujourd’hui, avec son im-
portance démographique
croissante, se doit d’être
mieux préparée, plus aguer-
rie, mieux formée pour être
à la hauteur des dé!is sans
cesse renouvelés”. Suscitantainsi, une ré"lexion appro‐fondie au ministère del'Education nationale, envue de parvenir à l’élabora‐tion d’une carte scolaire.Ce pilier (formation‐éduca‐tion), le premier des cinq

qui constituent le socle duprogramme "Egalité deschances", vient donc àpoint nommé. Si tant estque lors de son importanteadresse à la Nation, pro‐noncée à l’occasion de lacommémoration du 55eanniversaire de l’indépen‐dance du Gabon, le chef del’Etat avait relevé, pour ledéplorer, le palmarès plusque préoccupant de l’en‐semble des examens orga‐nisés dans le cadre del’Education nationale et del’Enseignement technique. A savoir : Certi"icatd’études primaires (CEP) :16.262 admis sur 46.969inscrits, soit 34,62 %contre 34,36 % en 2014.Brevet d’études du pre‐mier cycle (BEPC) : 14.615admis sur 31.821 candi‐dats, soit 45,93% contre41,24% en 2014. Baccalau‐réat général : 11.704 admissur 19.689 candidats, soit60,51% contre 54,52% en2014 ; et Baccalauréattechnologique : 1592admis sur 3804 candidats,soit 43%.A croire que la faiblesse deces résultats, et plus large‐ment une certaine baissedu niveau général de nosélèves, passent aussi pour"igurer dans le lot des fac‐teurs adjuvants à l'originede cette initiative. A tra‐vers laquelle le numéro ungabonais entend égale‐ment remédier aux symp‐tômes qui minent, par‐delàla formation professionna‐lisante, le système éducatifgabonais aujourd'hui defaible ef"icacité.Le principe directeur étantde voir la jeunesse gabo‐naise s’investir davantagedans le travail, plutôt quede se laisser aller à des ten‐tations faciles.

LE chef de l’Etat Ali BongoOndimba, dans sa visiond'œuvrer à l’équité et lajustice au Gabon, a initié unvaste programme pour lebien‐être de ses compa‐triotes. S’agissant desfemmes, le numéro un ga‐bonais entend les rendreplus autonomes a"inqu’elles puissent s’af"irmerpar leur réussite scolaire etprofessionnelle, l’accès àdes postes de responsabi‐lité et qu'il soit mis "in àdes discriminations à leurendroit. Ainsi, le président de la Ré‐publique s’est engagé às’investir dans un premiertemps dans l’éducation dela jeune "ille gabonaise.Non sans se féliciter dupourcentage (près de100%) des "illes scolari‐sées, il a réitéré sa volontéde renforcer les sanctions

Un tremplin pour les femmes
Martina ADA METOULE
Libreville/Gabon

Le quota de 30% de femmes dans l'administration
devrait se pérenniser.
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Ali Bongo Ondimba en soutien aux femmes pour
leur autonomisation.
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Entre autres axes de cettebataille, la "in des discrimi‐nations et des violencesfaites aux femmes. AliBongo, considérantqu’elles sont vulnérablesface au nombre de crimes,notamment les violencessexuelles, n'a pas manquéde marquer son indigna‐tion devant de tels actes. Ila dit s’assurer que la gabo‐naise soit mieux protégéepar la loi dans le cadre desviolences conjugales. Maisaussi, des abus et violencespolicières. A cet effet, uneenquête analytique seramenée a"in de voir dansquelle mesure la sécuritédes femmes peut être assu‐rée en terre gabonaise. Il aété indiqué à ce titre, queles résultats de ladite en‐quête devront être publiésdans les tout prochainmois.

à l’encontre de tout acteurdu secteur éducatif attri‐buant des notes sur des cri‐tères autres que laperformance scolaire. Surcette question, Ali BongoOndimba parle de la poli‐tique ‘’ tolérance-zéro’’. Enoutre, il demeure impor‐tant que les opportunitéssaisies par les femmes pourtravailler et augmenterleurs revenus familiauxsoient respectées. Et ce,avec des garanties d’em‐

plois et d’égalité de traite‐ment au travail. Désormais,il s’agit de penser ‘’à travail
égal, salaire égal’’.Egalité des chances au gou‐vernement et dans lessphères du pouvoir poli‐tique. Cela implique la to‐tale implication desfemmes dans la prise desdécisions concernant les af‐faires du pays. Dès lors, lagente féminine devra jouerdavantage son rôle dans lesarcanes de décision au sein

des institutions et de l’ad‐ministration. Ce programme "Egalité deschances" vient à pointnommé pour cette tranchede la société, quand on saitque le lancement de celui‐ciintervient pendant la dé‐cennie (2015‐2025) quileur a été décrétée par lechef de l’Etat. De plus, onpeut se permettre de ledire, la matérialisation decette politique se fait de‐puis quelques années avec

notamment, la loi garantis‐sant la présence d'au moins30% des femmes dans l’ad‐ministration. Au regard dunombre de celles‐ci au Par‐lement qui s’est accru, lenouveau programme dunuméro un gabonais vise àce que cette tendance sepérennise dans le but d’at‐teindre une représentationéquitable entre les hommeset les femmes au sein dupouvoir politique auGabon.

L'éducation et la formation de la jeunesse gabonaise sont une des priorités de la
politique du chef de l'Etat Ali Bongo Ondimba.
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Une sortie de cours au collège de Bel'Air.
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